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« Celui que le Père engendre avant l'aurore sans mère dans le ciel, sur terre sans père s'incarne de toi en ce jour ;  
un astre en donne aux Mages la bonne nouvelle, tandis que les Anges en compagnie des Bergers chantent ton pur 

enfantement, Vierge comblée de grâce par Dieu. » 
(Kondakion de la Synaxe de la Mère de Dieu) 

 
Fils et filles bien-aimés dans le Seigneur, 

Au nom des mes frères évêques, membres de l’Assemblée des Evêques Orthodoxes de 

France, je vous adresse ce message de joie et de paix à l’occasion de la fête de la Nativité de 

Notre Seigneur Jésus-Christ.  

Aujourd’hui le désir séculaire de l’homme de devenir Dieu se réalise. Non pas à la façon 

des apothéoses antiques où l’homme s’arrogeait le droit de faire de ses empereurs des divinités. 

Non, aujourd’hui nous ne célébrons pas la divinisation fictive d’un homme qui s’est fait l’égal 

d’un dieu, mais bien la venue au monde de Dieu qui se fait l’égal des hommes en devenant lui-

même homme. Il s’agit bien d’une bonne nouvelle, mais elle prend à rebours les rêves 

chimériques de gloire et d’immortalité qui tourmentent l’humanité. En effet l’Église proclame en 

ce jour ce paradoxe : « Un petit enfant nous est né, Dieu d’avant les siècles » (Kondakion de la 

Nativité).  

 Saint Grégoire le Théologien a su saisir l’enjeu de cette bonne nouvelle et ses 

conséquences pour l’humanité tout entière lorqu’il proclame : « Celui qui est sans mère naît sans 

père, sans mère en premier lieu, sans père en second lieu ; les lois de la nature sont suspendues : il 

faut que se réalise le monde d’en haut. » Qu’est-ce que cela signifie ? C’est qu’ aujourd’hui « Celui 

qui n’a pas de chair prend chair, le Verbe prend épaisseur, celui qu’on ne peut voir est vu, celui 

qu’on ne peut toucher est palpable, le fils de Dieu devient fils de l’homme, Jésus-Christ hier et 

aujourd’hui, le même aussi pour les siècles (Hébr 13, 8). » (Discours 38, 6)  

 Ce bouleversement des lois de la nature a inauguré pour l’humanité une voie nouvelle. 

Désormais, comme le proclame l’Apôtre,  « il n’y a plus ni Juif, ni Grec ; il n’y a plus ni esclave, ni 

homme libre ; il n’y a plus ni homme, ni femme » car « [nous sommes] un dans le Christ » (Gal 3, 

28), notre « paix :  de ce qui était divisé, il a fait une unité. Dans sa chair, il a détruit le mur de séparation : la 
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haine » (Eph 2, 14). Dès lors la voie de la divinisation est ouverte à tous ceux qui veulent s’y 

engager et le « Soleil de Justice »(Ml 4,2) s’est levé « sur ceux qui marchaient dans les ténèbres » (Is 9, 2). 

En effet à tous ceux qui croient et qui accueillent cette bonne nouvelle, « il a donné pouvoir de devenir 

enfants de Dieu, à ceux qui croient en son nom, lui qui ne fut engendré ni du sang, ni d’un vouloir de chair, ni 

d’un vouloir d’homme mais de Dieu » (Jn 1, 12-13).  

  Le paradoxe de cette divinisation offerte à l’homme selon un mode inédit semble être 

devenue insupportable aux hommes de notre temps.  Comment ne pas évoquer les persécutions 

de nos frères et sœurs qui font rage au Levant : les forces du terrorisme et du fondamentalisme 

semblent s’être liguées afin d’effacer le nom de Chrétien des terres qui ont vu naître le Christ et 

l’Église son épouse à cause du scandale que représente la foi en l’Incarnation du Verbe de Dieu. 

Nous condamnons toutes formes de violence, et surtout celles commises au nom de la religion. 

De plus en plus en Occident, la réalité de l’Incarnation passe pour une fable, voire une folie. 

Cette civilisation ne semble chercher des voies de salut qu’en corrigeant la nature par des progrès 

technologiques sans fin et en cherchant le réconfort dans les seuls biens matériels.  

 En ces jours mauvais, à tous les hommes et à toutes les femmes qui pensent se trouver dans 

une impasse, à tous les hommes et à toutes les femmes tentés de céder au cynisme ou au 

fanatisme, l’Église ne cesse de répéter à la suite des Apôtres : « Rachetez le temps (Eph 5, 16) » ! 

« Aimez vos ennemis et priez pour ceux qui vous persécutent, afin de devenir les fils de votre Père qui est aux 

cieux, car il fait lever son soleil sur les méchants et sur les bons, et il fait pleuvoir sur les justes et sur les injustes 

(Mt 5, 44) » !  

 Chers frères et sœurs, imitons donc cette divine philantropie qui fait de nous des dieux, et 

bouleverse les lois de notre condition humaine. Élevons nous à la hauteur de Celui « qui a dressé 

sa tente parmi nous et [dont] nous avons connu [la] gloire (Jn 1, 14) ».  Le Christ naît, rendons 

gloire ; le Christ vient des cieux, allons à sa rencontre ; le Christ est sur terre, élevons nous en 

imitant l’excès de son amour pour les hommes et devenons les membres véritables du corps de 

Celui qui a apporté à toute la création la grande miséricorde. 

En mon nom personnel, et au nom de mes frères évêques, membres de l’Assemblée des 

Evêques Orthodoxes de France je vous souhaite une très belle et lumineuse fête de la Nativité de 

Notre Seigneur Jésus-Christ. 

 

Avec tous mes vœux paternels, 

 

† Le Métropolite Emmanuel, de France 


